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Au cours de combats acharnés 
à Stalingrad 

les Allemands colmatent 
une percée de leurs lignes 

SUR LA COTE DE LA MER GLACIALE, 
une grande usine de guerre soviétique 

a été sévèrement endommagée 
par des avions de combat allemands 

Vn Centre de formation protêts.>nnelle de la coiffure, annexé à 
l'Ecole Parvienne de la Coiflure et placé sous le contrôle du Se­
crétariat à la jeunesse, s'est ouvert récemment. Il compte déjà plus 
de 200 élèves qui s'initient à l'art de la coiffure pour dames. Voici 
les cours de postiches. (Ph. Sado) 

Quartier General du Fuehrer, U — Le Haut Commandement de 
l'armée allemande communique : 

Dan* i ouest du Caucase, des attaques de l'ennemi ent échoue. 
Dans le nerd du Caucase, nés troupes continuent 1 rompre le con­

tact talon le» plant etaolis. Dans le territoire du Don. les nombreuses 
attaques soviétiques ent tt< '«poussées dans dot combats oui connurent 
des sucées alternatifs. 

Une oontre-attaque de i infanterie «t dee blindas allemands a rejeté 
I adversaire loin vert l'eat. 

Les défenseurs de S T A L I N G R A D ent opposé pendent toute la tour­
née d'hier uns défente héroïque t un ennemi nettement tupérleur en 
nombre, vingt chars ennemis ent et* détruits à bout portant. Une 
profonde infiltration ennemi* dan* notre front do défente a été resort)»* 
•race a la mise *n lign* d* toutes nos forces. 

Sur le court moyen du Don tt tu tud du lac Ladoga, let dura 
combats défentif* continuent. Apres avoir repoussé, la nuit cornière, 
de pulttanttt attaque* «nnemiee. rarmée blindée germano- l t * l i *nn« 
a systématiquement rompu i* contact avec l'ennemi. 

Comment les exigences 
de Roosevelt 

amenèrent l'entrée 
en guerre du Japon 

Une déclaration de M. Kurusu 
ancien Ambassadeur 

extraordinaire à Washington 

De hautes 
personnalités 

américaines 
dans 

d'aviation survenu 
en Guyane 

La Lufîwaffe 
bombarde efficacement 
des objectifs militaires 

du sud-ouest de l'Angleterre 
Les Britanniques, de leur côté, 

ont mitraillé deux trains près de Fécamp 
J et 7 civils ont été tués 

Quartier Général du Fuehrer, 13 — Le Haut Commandement de 
! l'armée allemande communique : 
! Au cours d incursions diurnes au-dessus ds la cots des régions occu­
pées de l'ouest, dix-sept appareils ennemis ont été descendu* par l'avia­
tion d* chassa at la D.C.A. La plupart d'tntra *ux étaient dt t bom-

Un télégramme révélateur 
de M. Georges Bonnet 

si 

La "Maison Blanche 
dirigeait la politique de suerre 

du Quai d Orsay 
L'Amérique n'a été pour la France 

qu'un mirage séduisant 
qui l'a (ait se précipiter dans l'abîme 

! Berlin. 33. — Dans la soirée bombes de faible altitude, ont rega-
I d'hier, des avions de combat alle-
! manda ont bombardé efficacement 
Ides installations ferroviaires ainsi 

Madrid. 23. — L'agence * EFE »|que d'autres objectifs militaires im-
loprend de Washington que parmi | Portants de plusieurs villes de la 

gné leurs bases. 

Un raid d'avions britanniques 
sur l'Allemagne 

comL 
- r le lac gelé. 

Dans le Haut-Nord, activité de ton 
"connaissance et des tirailleurs 

Reprise de l'activité 

sur le froit finlandais 
Helsitiki. 33. — Le coram imq ic 

militaire finlandais du 23 janvier 
annonce : 

Sur les front* terrestres, on con*-
tate une reprise de l'activité com­
bative. 

Sur i'iistrune de Carélie. de petits 
détachements de reconnaasanre et 
de choc ennemis dont l'un était 
parvenu Jusqu'à nos chevaux de cadre de la guerre de mouvement 
frise, ont ete repoussés. eus ont subi de lourdes 

Sur l'isthme d Aunus. notre artU- P e n es-
lerie e dispersé dans ses positions 
de départ un détachement tort 

On vient seulement de connaître;partie de l'opinion publique aroén-
iuvernement des 
une stricte neu-

fait contraires 
des Etats-Unis. 
instant que le 

trois ans et demi, à présent. Cela gouvernement américain ne fit 
n'empoche pas, cependant, que ce tous ses efforts pour empêcher que 
télégramme ait garde toute son ac- ies idées de Vandenberg — c'est-à-
tualité et sa fraîcheur. due précisément la politique de 

Le sort de la France d'aujourd'hui f- e u l r a l l t e ~ n e remportent la nc-
se décidait, en effet, au cours de l0-re-
ces journées qui ont précédé leçon-: Un homme qui connaissait bien 

iflit. et ce télégramme nous confir- les coulisses de la politique amén-
Milan. 23 - Dans une ttttërviawI ï e ^ t ^ l M B a t r s " v'îrtimési «VT'ae-!«*• sud-ouest de l'Angleterre. ""' • " • » • • • « • « m e ce qui, au point de vue histon- caine met donc en pleine lumière 

accordée aux correspondants nip-icident d'aviation survenu en Ouya- A,u même moment, dautres for- Berlin 23. - H i e r sou- quelquesique. ne faisait déjà aucun doute, a .e fait que le gouvernement de Roo-
pons des tournaux italiens. M. Ku-1 ne hollandaise, se trouvent plu- mations de a LuftwaMe .attaque- ; bombardiers; anglais ont survolé Isavoir que c'est a Washington que sevelt qui s'intitulait le gardien ds 

ambassadeur du Japon, qui. i sieurs personnalités connues dont rent des localité* dans 1 est de l lie,', ouest deil Allemagne. se sont noues les fils de la destinée, a neutralité, en était en réalité 
"'- française. ^adversaire acharné. Il montre, en 

t Si à l'heure actuelle, l'opinion 2,utre- q"',en
1_ce_<iui c o n c e r n e la 

publique américaine tourne, en France. Washington et ses bellicis-
elfet. ses regards vers l Europe et t e s n ° n t laisse passer aucune ocea-
ne perd pas une occasion de con-iElon d engager les démocraties dans 
seiller aux grandes démocraties une;un5, politique de résistance contre 
politique de résistance et de fermée R e , l c n C est la transcription sous 
té. l'opinion publique française, de b.ne, •» r m e diplomatique du rôle de 
son coté ne manque pas non plus ?umtl qui consistait a soutenir tous 
d observer l'Amérique et attend des,™ boutefeux français et a les 
mesures qui permettront la eonfi-iP?usser » i a guerre contre l'AUe-
ntxatton de la politique qu'elle esr:ma&ny ° n a v u d ailleurs jusqu'où 

T rôle nd 

l'IiSU. 
avant le débat des hostilités entre-jM. William Johnson, rommissaïrè',provoquant d'importants dégâts et| Des bombes lâchées çà et là eau-

'sérent un petit nombre de victimes pagnie. qui se déplaçait ies Etats-Unis-et son pays, se trou- adjoint pour les pays libérés, l'écri- de,vastes incendies. 
télé. vait en mission spéciale à Washinsr- vain populaire M. Eric Wrisht. l e s ! n ^ * . la vioiente riposte de déclaré que ses dernières1 journalistes Morris Lewis et Basil | D C -

entrevues avec Roosevelt et Cordell Oallagher. ainsi que deux agents |Qul 

(Hull lui avaient laissé un sou venir i supérieur» de ls police secrète amé-
impénssable. ricaine. 

L / x / f , 2? n o y e m b r e ' uf5ÉSK±îi' L'avion se rendait en Afrique du M. Hull ma fait parvenir à 1 impro-:Nord 
\ viste. tout comme d'ailleurs l'ami- : ' 
.rai Nomura. une note dont la te-î •*•* 
| neur était vraiment inadmissible Amsterdam 

1 es Hongrois infligent 
de lourdes pertes à l'ennemi 
B idspest. 23. — Le chef de l'État 

I* Semaine d'er^ère^'les 'opéra->2t «"L a décide de nos négociations. câp'au"*sêrvice dlnfcsTOa'tTons brî(d'entrée d'une propriété près d'An 
tons de nos troupes se sont derou-' » t

w " h ! ^ ° " «««""J noiam » „ m ( 1 u t 

UN TRÉSOR 
DANS UN PILIER DE PORTE 

Se faisant l'écho de l'opposition i es selon ies plans prévu, dan. le .""HL*" £ J
D 2 m

1 , l e vue adoo e' ' 
* irois. L* point de vue adopte! A ( p i ( , .„ rt,r«ViH r>.r grand nombre de pièces d or 
iar les Etats-Unis, à propos de ce fen-ontree en Atnque du Sud par:» •-
Pacte, était d ailleurs vraiment bi -a twlitioue de guerre du gouverne-i Ce trésor qui date sans do 

La Luftwaffe bombarde 

Pacte, 
arre. Lorsque ie gouvernement 
méneain se rendit compte de no 
re intransigeance, il nous fit com­

parai la population et provoquèrent 
de légers dégâts matériels. 

25 tués et de nombreux 
blessés en Normandie 

Berlin. 23. — Le D. N. B. 
prend que. dans l'après-midi 
23 janvier, deux avions de chasse 
anglais du type « Spitfire » ont at-
taqué au moyen de leurs armes de 
bord, deux trams omnibus de la 
igné Le Havre-Pécamp. en Nor­

mandie. Sept civils français ont été 
doute de!tués et quatorze blessés. D'autre 

le général il?- Révolution est composé de piè- Dart. dix-huit civils ont été tués et 
Parlement ces à l'effigie de Louis XV et de | beaucoup d'autres grièvement blés 

* représentant, au seulisé* au cours de bombardements 

On mande du Paris, 23. — En heuilant la porte 

gers. un camion renversa, en partie, 
pilier d'où s'échappèrent un. ;• 

ment sud-africain. 
Smuts a déclaré 
qu'il avait interdit aux membres Louis XVI deux pelotons, et a détruit un pose . orendre qu'il était disposé à arcep-idu gouvernement de faire du ser- poids de l'or, une valeur de 15 mil-1effectués au hasard sur des locali 

de combat ennemi avec ses nids a? une importante USlHe de gUMTeiter une formule transactionnelle |VICe """taire actif. lions de francs. 'tés occupées. 
ne mitrailleuses et ses tranchées 

liaison. 
Le long du canal de la Mer B!en-

ehé. renforcement des tirs de pan 
et d autre. Un petit détachement 
ennemi qui tentait, d* s approcher 
de nos .ignés a été dispersé. A 
lEst du ;ac de Jaenn. une compa-
gn.» ennemie, soutenue par des 
lance-grenades a lente une attaque 
contre nos iutnes ; alors que quel­
ques hommes etaien- parvenus jus­
qu'aux obstacles protégeant noe po-
s.i.ons. ia compagnie a été repous­
se* svec de fortes pertes Lartille-
rie s anéanti près de dix nids de — -

Près de Rukaiaervi. notre artille- AU CONGRÈS DE WASHINGTON 
rie a mis en fuite un détachement 
ennemi de 1 jnportance d un pelo­
ton, qui s'avançait sur la glace 
snsi qu'un autre détachement, fort 

plus souple que celle qui nous au-
Le D.N.B. apprend rait obligés a considérer tout sim 

îtte nouvelle .teritative de 

Berlin. 
<ji:e d*** avions de combat aile- nlemcnt le Pacte comme une lettre 
mands du type rapide ont attaqué morte. Nous répudiâmes résolu 
le 22 janvier un* grande usine de ment cet 
euerre eortéttqTie dans 1* r^gidn deVomprom 
KandalefcehB. sur h» cite de la mer M Kurusu souligna ensuite que. 
:a< nie [#s bombes de lourd cali- dans les propositions qui lui avaient 
•>re atteignirent un grand hall tan- f*té soumises par M. Hull. trois 
-fis que dautres bombes tombaient points étaient absolument inaccep-
a tu lataiil*. Le. atelier* ont; tables pour le Japon et notam | 

élément endommages, ment : 1" la résiliation du Pactel 
aieils allemands «ont a Trois : 2" le retrait dee troupes! 

de cette opération, malgré japonaises en Chine ; 3" la limita-1 
le feu vuoient de la D.C.A. non de la politique « de la porte 
- _ = = = = = .ouverte » aux seuls territoires de 

Asie orientale. 

L'ANGLETERRE 
PREND SES PRÉCAUTIONS 

MOURMANSK 
lui ferait concédé 

partiellement 

Ravitailler les Soviets 
et les Anglais* 

mais leur laisser 
le soin de combattre 

Voila ce que réclament 

des sénateurs américains 

UN CABOTEUR AMÉRICAIN 
COULÉ 

Amsterdam. 23. — On mande d" 
Washington à l'agence Reuter que 
selon une communication du dé­
partement de la Marine, le caboteur 
Matlee n'est pas revenu à son port 
d'attache. On suppose (ft'U a été 
coulé dans l'Atlantique. Batteries de D.C.A. allemandes, le long de la cote de la Méditerranée. (Ph. Belgapressi 

Genev». 23. — On mande dei 
Washington que le sénateur Ban-

Berlin. — L'atterrissage forcé en Ichead. membre de l'opposition, s: 
Norvège de l'svion-courner britan- 'ff are au Congrès que la missioni 
niq'ie Bsmara Londres, fournit un des Etsta-Unis devait consister en 
nouvel exemp> du conflit des îm '«» premier lieu à ravitailler en 
par allâmes britannique et amen- armes et en vivres les Soviets et les 
( i n Viciais, quitte S laisser à ceux-ci 

On a. en effet, trouvé, parmi les > soin de combattre sur les divers 
lettres de 1 ambassadeur britanni- front'. 
que à son gouvernement, une con- , ^ a.t.ji poursuivi, pourrait 
vention contenant la concession ,-,„ „ . rnent réduire le nombre des: 

partielle à l'Angleterre du port de citoyen américains actuellement 
Mourmansk et de la presqu lie des „>,„ )PS armes, s 

déclaration 

Les troupes de l'Axe 
élargissent leurs succès 

e n T u n i s i e 
et encerclent un groupe 

de forces ennemies 

LA TURQUIE 
N'ENTRERA EN GUERRE 
QUE SI ELLE EST ENVAHIE 

LES DIPLOMATES CHILIENS 
A ROME DEMANDENT ASILE 

AU VATICAN 

la première à recommander. ]^ c ™e pouvait aller, puisqu'aux 
» Les promesses de garant tes dcm-lr ieures le* Plus décisives. BuUitt. 

nées à la Pologne, à la Roumaniml
c°mme

t
 l a f^yéjé récemment M. 

et à la Turquie, les pourparlers re-\He!>?10'}- ava,t téléphoné a Daladier 
kitifs à un projet d'accord avec i a 1 '"" eta" 'nom que la France n'eit 
Russie soviétique sont l'indice qu'au?™ encore déclare la guerre, 
cours de ces dernières semaines les\ Ce coup de téléphone caractérise 
gomiernements français et britan-! IUSSI bien celui qui l'a donné que 
nique ont fait une politique qui ne;celui qui l'a reçu. Car at à l'un des 
peuf qu'être approuvée entièrementi appareils il y avait un agent de 
par le gouvernement américain.!Washington, à l'autre se tenait le 
comme M. Bullitt. à Paris, et M. ! représentant d'un gouvernement 
Kennedy, à Londres, ont eu. d'ail- francaks qui vivait dans la dépen-
leurs, l'obligeance de le reconnaître -, dance de Washmgtan et mettait ses 
maintes fois. ^ m_ espérances en Roosevelt. 

^.^i^.^LÎ^^^Z,,??^'} Rien'n'est plus~signif!catif * ce 
,Zl. nZï^ZJLTn rnZÏÏ. «Seltl™^* " u e lp Passage du télégram-
EÏ™„£iJ, f?V£ïr,ÎL ™ f w , L ? „ y ; ! m e d e ^ n " " <*> " e s t dit qu'un 
S 1 J T » Z i ^ m r i ^ , w f o u n uniquement moral de la 
i^n',Z„ XZtfSÏA^nLTJrliP™ d p 'Amérique serait une cruel-
,^X,J™„ „£ JfJûî £Z£Z£ , e désillusion et que la ïrance s'at-
voquerait v™™J<e J^Pj'™. tendait à une puissante aide maté-
_ * D- ** Z.J Z^ L F r ^ ' r i f ï l e - L» cruftle désillusion s'est 
publique, aussi bien en France ^ „ , d , n n x ,eux qu'on 
«uen Angleterre puisse également'1

 d fe télégramme est 
discerner ou delà de ce secours ideveJ^ rea.lité »"»^c =»<• 
moral une puissante aide matérielle. | 

» Je vous demande de ne rien\ C'est pourquoi la faute des hom-
négliger pour obtenir ce résultat.!mes qui. en dépit de ces doutes. 
Je ne doute pas de l'appui total de sont allés Jusqu'à faire à la Polo-
H. Cordell Hull et de M. Sumnerigné des promesses de garantie et 
Welles qui. aussi bien que le prést-.à refuser tout règlement pacifique 
dent Roosevelt. se rendent par/ai- « avec la pleine approbation du 
tement compte de la situation. Il Gouvernement américain » comme 
ne me parait cependant pas indis- le souligne Bonnet dans ce tele-
pensaWe que vous agissiez sur les gramme, n'en est que plus grande, 
milieux pnrlementntres et sur la On savait déjà qu'avant septem-
presse. Mautorisant de mes propres bre 1939. Roosevelt observait non 
expériences à Washington ie comp- sans plaisir toutes les manœuvres 
te que, dans cette affaire, vous agi- bellicistes qui troublaient l'Europe 
ret de la façon la plus discrète et Seulement, ce télégramme nous 
la plus efficace. » cpporte une nouvelle preuve que la 
u n m u u c u T l I D r l l l C U S i m Maison Blanche dirigeait la politi-
UN t U W m t n l A l R t ALLtmAnU que de guerre du Quai d'Orsay. De 

telle sorte que l'Amérique a été 
. Alfred Rapp fait, a propos de p o u r [a f r ance le miraoe séduisant 

ce télégramme, les commentaires „ui l'a fait se précipiter dans ïabi-
suivants dans la < Parizer Zeitung »;,",,„ 

Ankara, 33. — A la suite des de- M. Krupp von Lida 
nommé ministre 
plénipotentiaire 

Pêcheurs. 
Tri échange de certains avan'a-ges économiques. l'Angleterre s'en des 

cru suscité: 

La ville de Tripoli a été évacuée 
mouvements en sens divers ». 

gage à la construction d'un port *<"*. *PPuy** P»r '« sénateur; 
moderne et dautostrades. L'U R Tneeier 
8. 8 s'engage à construire des ci De son coté. M. Wiley. député de; 
ternes d essence du genre de celles Wisconsin. a exigé un contrôle par-
qui existent à Malte. ementaire plus énergique des dé-

Apres la guerre. l'Angleterre s en- penses tant militaires que civiles, r.rm'l'ë alïemânde 7ommuii7mïi 
gage a continuer les livraisons exposées par les services adminis-, ' a r m e * allemande communique 
d armes et de matériel à la Russie.itratifs de Roosevelt. Sur '• théâtre de guerre dt Tunisi*. net opération* It dévtlsppent 
en échange de concessions éeono- On annonce encore que 
nuques sur certains 
russes. son. chef de 1 Office de production V 

Ainsi, les Anglais prennent des de guerre, a déclaré qu'il était de "' 

Quartier Général du Fuahrar, a — Le Haut Command iment de 

Le « Livre Blanc t a été publié par 
les augures de la Maison Blanche 

Rome. 33. — S élevant contre lesi avec l'intention évidente de se Jus-
darations faites par M. Saradjo-; rumeurs tendancieuses répandues I tif 1er aux yeux du Congrès et du 
glou. premier ministre, devant les ; récemment, les milieux officiels du j peuple américain et de faire accep-
représentants de la presse anglai- Vatican ont déclaré expressément | ter la thèse selon laquelle, avant la 
se. le Journal «Ulus» écrit •. que l'ambassadeur du Chili auprès | guerre, leur seul désir avait été d'ob-

« Ni l'avance des Allemands en du Pape n'avait en aucun façon i server une neutralité absolue. 
Russie, ni le débarquement des An-«fait part au Saint-Père de la rup- Tj ressort cependant de ce téle-
glo-Amértcains en Afrique du Norditure des relations diplomatiques le'.ramn,,. q u e le ministre des Affai-
nont pu rien changer a la volonté;son pays avec les puissances de r e s Etrangères français d'alors M Vichv. 23. — M. Krupp von Lida. 
de neutralité turque. l'Axe, Il n'y a d'ailleurs eu ces der-; Georges Bosttiet. se fiant aux infor- consul général d'Allemagne à Vi-

» La Turquie ne sera maintenant niers temps aucune visite de 1 am-i mations de ses diplomates, eonsidé- chv. vient d'être élevé au rang de 
entraînés dans la guerre que si son bassadeur chilien auprès du Pape.!fait que les vœux exprimes par une ministre plénipotentiaire. 
territoire est envahi par une puis- L'ambassade chilienne a seulement 

prié le secrétaire d'Etat d'autoriser! 
son installation dans la Cité vati-j 
cane, à cause de la rupture 3es| 
relations diplomatiques entre le! 
Chili et les puissances de l'Axe, j 
Cette autorisation a comme de cou-l 
tume. été accordée par le Vatican. 

sance ennemie, » 

POUR L'UNION MORALE 
DE TOUS LES FRANÇAIS Le Conseil des Ministres 

Paris. 33. — Sous le nom « Li-
|gue de pensée française ». vient) 

se constituer une association qui; 
lors favorablement. Un graup* <nn*mt important a été *nc«™V*r»**^t*n- î11* d e Berlin — On confirme à l a l*^s \É*a" I t M A A / * / * ! ! • % A A A I *î H A I A I I A 

territoires d'une conférence de presse. M. Nol tativ*. d* d*g.«.m*m repoutt**.. Oan. l'upao. médit*rrané.n? acte d e s e constituer une association qui w ^ i ^ t ] ^ e ° " ~ ? u ' ™ % * ^ V P \ l f l l P l I I l l I l l P M P lÀ V r l r M r 
s. d . p. d . u t r . ; t . , . p p . , B L on g K T Ï rîoS £ ! | ) C J l ^ 1 C U l l U | J C U t l u 1 t I C V \j «té desceodus. des personnalités de toutes profes-

rrecautions II» n'entendent pas sevenu impossible de donner suite à _,. Mg* «voir repoussa da violentes attaquât d* l'annemi, l'armé* S10n« ^ origines et dont le but est ; ^ o ^ ^ J s ^ ^ " ^ 'ceu^'not? 
de travailler à l'union morale de»! Pr ™™",° , Q l ? r , n L „ , L „ . exigeait du gouvernement britan-i laisser devancer par l'impérialisme a demande des autorités militaires blindas g*rmano-itali*nn* a, au cour* da la nuit dernier*, rompu 

américain en U. P. S S comme Us tendant à faire réduire encore da- contact avec l'tnnami, »*lon lat plans prévus. C* mouvamant vert ;Français. Garantie 
Vont été en Afrique du Nord. .vantage la production civile. ' •«•»» f permis d'évacuer TRIPOLI tant combat, apr.s avoir emporté | Dans un manifeste, la < Ligue d " K m « M ^ v i n h m V imern^ 

- m.térl.1 d. «uarr. d. la » . » £ « . « ipensé, française » déclar,t faire i S ^ ^ c e m T n T « T t o A " é s ^ i - , 
Lt.VJ !"?:.. ' i1..^ r^" iUtaires anglaises ne se renouvelle-1 

tout»* l u provisions «t tout 
ayant détruit lat installation» portuaires. sien le plan 

.*. | d'une « république plus Jeune, P l u s I J ^ ^ p " ^ 
Rome. 23. — La radio italienne a humaine, plus forte » et d'un « so-i Q n s a i , ' ^ ^ j o l a „„,,„ P a r l e . 

annoncé que les troupes de i ' A x e c l a i l s m e dessine par notre carac-!m e n t britannique la possibilité 
avaient évacué la ville de Tripoli lert national ». I d'une prochaine prise de position 
dans la nuit'de vendredi à samedi.: Mais, cette position prise. e l le | d u *>oreign office a été envisagée. 
Les troupes se retirent vers l'Ouest. t i e n t * affirmer qu'elle n'est pasi . _ 

un parti et quelle s'interdit formel-1 ' 
iement de s'immiscer dans les af- turelle. morale 
rairqs politiques. .réconcilier les Français sur un plan 

prendrait le cnmmanrlenwni Son ««ivité « pédagogique, cul-S national et spirituel à 

NOGUÈS, CHATEL, JUIN, P E Y R O U T O N 
ET D ' A U T R E S DISSIDENTS S O N T D É C H U S 

DE LA N A T I O N A L I T É FRANÇAISE 

Le général Marshall 
lirait le commandement 
des forces alliées 

en Afrique du Nord Le communiqué italien 
» ^ S T ™ ? "I ^ ^rrespondant Rama. 13. - Le Grand Quartier Général des forces armées italien-
à Washington du « News Chrcmi- n e s communique 
de » a informe son journal que le n . . .ncanmi 

Vichy, 23. — Cet après-midi à Vi- le commandant Harzur et M. Le-
chy, les ministres se sont réunis :ui maigre-Dubreiul. industriel. 
Conseil, sous la présidence du chefi . , 

son but. sera de du gouvernement Les entretiens OU Maréchal 

A . 1 ^ , e , i ^ i l a ^ m l ! ' n , n ^ S^'] L« maréchal de France s'est en-
v î n ^ T ^ J . n h W Q retenu aujourd'hui avec M. Jean 

T . n , - f i i«r . i .„»i . f.i. „„,, B.chelonne. ministre de la Produc-
=», rnS»fi X. V « ? « t u n i,tu H , , i o n industrielle et des communi-
« ^ 1 v ^ i « » „ t ^ L q ^ H r , = ^ cations qui était accompagné des 
f ^ ' r f r ^ J ^ / l ^ r - ^ ^ f ^ d e u x nouveaux secrétaires généraux 

la production et a 1 organisation 
commerciale. MM. 

non. Il a ensuite exposé dans quel­
les conditions se présente le pro- mà^trieû<r 
blême du recrutement de la main-

Dtt •ngaa*m*nt* avao d«t forott blindé** snnemloa ont it* potir- |dœuvre pour lAllemagne. Norguet et Kuhlmann 
générai Marshall, commandant en tulvlt, hier, au tud d* TRIPOLI. L'aviation d* l'Ax* *at Intorvanuo à 
chef dé l'Ëtat-major des États-Unis, olutisurs reprise* dant la* combats torrastros. Pendant la nuit. spr*« 
se rendra sous peu en Afrique du ie* durs combats da* jours précédants, TRIPOLI a été évacué* par 
Nord pour y prendre la directton its troupe* da l'Ax* qui s* «ont raplléos vsrs I ouest, 
des opérations militaires. En Tunlti», la* troupe» Itallsnnss *t «llemand*» ont amplifié lot 

» | , . , . i suce** remportés laa jour* pr*c*d*nt». Un avion sméricatn a été abat-
AQCUn aCCOrd I est preVU tu par la D.C.A. d'un* d* no* divisions. Le n au soir, dos formation* 

_ , _ _ „ d* bombardi*rs ont attaqué I* part d* BONE ; I* bomb«rd*m*nt dot 
entre Giraud et De Canl le i installation» mantimo» a provoqué do* inoandiat *t dat *xpio»ions. 
« u c U I I m « VK uouiic i m^^fé , „ , „ „ „ , ( , „ , »tmo*ph*rlqu** d*favorabl**. un graup* d'avions-

Usbonne. 23. — On mande de torpiiiourt a oxteuté p*u après un raid sur «s bal* d* «ONE. Ayant 
Washington : 'réparé trois vapeur*, Ils laa ont attaqué* à c*ups da torpille» ot ont 

On tait que dans une note catégorique, le Gouvernement britannique ttfent de refuser de reconnaître 
le statut actuel de Tanger. — V°tct une vue de cette ville. (Ph. Belgapressi 

Les sphères officielles déclarent 
ne pouvoir confirmer, faute de ren­
seignements précis, la nouvelle se­
lon laquelle un accord relatif à la 
situation politique en Afrique du 

coulé ave* «artltude, doux d* o*a navires, cependant qu* la troitlém* 
a été gravement endommagé. Un autre cargo a été atteint à l'entré* 
du part. Tau* nos avions- tant rentras à leurs basas. 

En Médltirrané*. nes «au» marina ont ooulé doux navires marchands 
ennemis. Des «viens adverses ont bombardé ItPICA, dan* ha province 

Nord interviendrait d'ici peu entre de Raguaa, PACHINO (Syracuse) at NOTO. Cas ralda ont fait trol» 
les généraux da Gaulle et G.raud. ; tuas at un blasas, parmi la population oivlla. 

Btchelonne. ministre de la 
Production industrielle et des corn- I » . ! * _ _ _ _ ^ _ ^ _ J » j 
munications et M. LagardeUe. se- L U I \ 6 l e V e %t p O U r t l l l t 

Paris. 24. — De nouveaux contin-
crétalre d'Etat au Travail ont été 
chargés de préparer et de mettre en 
œuvre toutes les mesures nécessai­
res. 

Max Bonnafous. ministre de 

gents d'ouvriers spécialistes sont 
partis pour l'Allemagne de Dieppe, 
de Paris, de Montpellier, dé Luno 

l'Agriculture et du ravitaillement; ïes e t d e Ch»tesuroux. 
a mis le conseil au courant des déci-i Dans le même temps, des convois 
sions qu'il «prises pour accélérer «a de prisonniers libérés au tttre de la 
collecte du blé. ! relève ont été reçus dans leurs villes 

Le Conseil a décidé de déchoir de respectives psr les autorités toca-
la nationalité française le général ;les. 
Noguès. le gouverneur général Cha-i Au cours de ce* manifestations 
tel, le général Juin. M. Peyrouton.i'.es noms du chef de l'Etat et du 
ancien ministre et ancien ambas-chef du Gouvernement ont été lotv 
sadeur, le contre-amiral Delahaye. guement acclamés. 
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